
EST parti pour la mise en œuvre de la 
nouvelle Charte de l’investissement. 
Le texte a été adopté, mardi dernier, 

par la Chambre des conseillers. Les premiers 
décrets d’application sont attendus avant la 
fin de l’année. La nouvelle architecture, plus 
flexible, mise sur le déploiement des syner-
gies, avec un focus sur les territoires. Les CRI, 

qui passent sous le giron du ministère en charge 
de l’Investissement, joueront un rôle central, 
au même titre que les commissions régionales 
unifiées. Avec ce nouveau référentiel, le Maroc 
ambitionne d’inverser la tendance. L’enjeu est 
de libérer l’initiative privée et renforcer la part 
de l’investissement productif.o

Voir page 11

«Momentum Maroc»
«USINE du monde» va 
mal. Trois ans après l’appa-
rition des premiers cas de la 

Covid-19 à Wuhan, la Chine n’arrive 
pas encore à se rétablir. Les choses 
ne s’arrangent pas avec la politique 
du zéro Covid. Ce pays semble dans 
l’impasse avec, en prime, une montée 
de la grogne populaire. Pékin fait face 
à un choix difficile: soit continuer à 
s’accrocher à sa politique du zéro 
Covid, en dépit des contestations, soit 
lâcher du lest, avec le risque de faire 
face à une grande vague de mortali-
té, à cause de la faiblesse du taux de 
vaccination et l’absence d’une immu-
nité collective. Dans les deux cas, les 
répercussions sont importantes pour 
l’économie mondiale.
   Partout dans le monde, beaucoup 
d’entreprises dépendent des chaînes 
d’approvisionnement chinoises. Les 
experts alertent déjà sur de poten-
tielles pénuries dans les prochains 
mois, notamment dans les secteurs 
de la tech, de l’automobile, des 
meubles… Sans oublier les tou-
ristes chinois, dont l’absence depuis 
quelques années s’est traduite par 
d’énormes pertes pour les opérateurs. 
Les investisseurs, qui s’attendaient 
à une réouverture progressive, sont 
déboutés. L’incertitude concernant 
l’évolution de la gestion de la crise 
sanitaire laisse planer des doutes. Au 
point où certains commencent à cher-
cher à se repositionner sur d’autres 
marchés, dans le sillage de la reconfi-
guration des chaînes d’approvisionne-
ment mondiales.
   Le Maroc, qui vient d’adopter une 
nouvelle Charte d’investissement, 
pourrait grignoter des parts de mar-
ché. Le ministère en charge de l’In-
vestissement en est bien conscient. 
L’intérêt des investisseurs étrangers 
est de plus en plus fort. L’enjeu est 
donc de déployer les synergies, et de 
valoriser les atouts (énergie propre 
à bas coût, position géostratégique, 
incitations…) afin d’être en mesure 
d’exploiter ce gisement d’opportuni-
tés. C’est décisif pour tirer profit de 
ce «Momentum Maroc».o

Mohamed Ali MRABI
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Charte d’investissement
Le texte bientôt en vigueur

Sortie de crise 
Akhannouch rassure

Qatar: Au-delà 
des stades! 

Reportage

Les premiers 
décrets 

avant la fin 
d’année 

• La réaction de l’industrie 
a été positive

• Retraite: des solutions 
consensuelles dans 6 mois

• Les ressources financières 
en hausse


